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C’est l’évidence que révèlent les déclarations et les engagements de la majorité des états, des ONG et 

de toutes les autorités morales de ce siècle. Les résultats des travaux du cycle de conférences sur les 

conséquences inhumaines incontrôlables d’une détonation nucléaire voulue ou accidentelle vont dans 

ce sens. 

La position française, réaffirmée lors du discours du Président Hollande le 18 février à Istres, est 

inacceptable et à contre-courant de l’histoire. Elle mérite que nos concitoyens se préoccupent du danger 

le plus imminent que courre l’humanité ; l'explosion des armes atomiques ! 
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Communiqué de presse 

 

 

 

En marche pour la  Paix - Abolissons les armes nucléaires ! 

  

Alors que les tensions, y compris entre pays nucléaires ne cessent d’augmenter, la nécessité de se 

débarrasser des armes atomiques est devenu un impératif vital, juridique et moral pour l’humanité.  

Après les trois conférences sur les conséquences inhumaines et incontrôlables d’une détonation 

nucléaire,  les engagements fermes pris par de nombreux états, les déclarations de chefs d’états 

détenteurs d’un arsenal nucléaire, du Secrétaire Général de l’ONU, du Président de la Croix Rouge 

internationale et des autorités morales ou religieuses, la question n’est plus de savoir si l’on est pour 

ou contre l’arme nucléaire, mais « comment se débarrasse-t-on maintenant et définitivement de 

cet abominable arsenal1 ».  

Une délégation d’une centaine de françaises et français, conduite par le Mouvement de la Paix, se rendra 

à la conférence de révision du Traité de Non-Prolifération (TNP) à New York  du 23 avril au 2 mai 2015 

pour exiger une réponse à cette question. La délégation soulignera également que le peuple français, 

de plus en plus averti, ne soutient pas la démarche de son Président qui sanctuarise les dépenses et les 

investissements pour son arsenal nucléaire.. Avec des délégations venues du monde entier, nous 

revendiquerons l’urgence de vivre sur une planète débarrassée des armes nucléaires. 

Les travaux de la délégation seront mis en ligne régulièrement sur le site du Mouvement de la paix 

(wwww.mvtpaix.org) ainsi que sur le compte facebook de la délégation « TNP - Traité de non-prolifération 

nucléaire ».  

 

Le Mouvement de la paix 

3 avril 2015 

 

 

 

 

 

 

Contact :  

Michel Dolot : michel.dolot@mvtpaix.org 

Nathalie Gauchet : nathalie.gauchet@mvtpaix.org  

 

 

                                                        

1  (16000 bombes, dont 2000 prêtes à l’emploi) 

mailto:michel.dolot@mvtpaix.org
mailto:nathalie.gauchet@mvtpaix.org


Etat des lieux après le TNP  2010 et la campagne sur les conséquences humanitaires 

d’une détonation nucléaire 

Les conférences sur les « conséquences humanitaires »2 ont permis de modifier profondément la grille 

de lecture des problématiques soulevées par les armes nucléaires. Un changement de discours s’est 

ainsi opéré : le discours est désormais fondé sur les impératifs humanitaires et non plus sur les impératifs 

de sécurité. L’objectif  est la mise en œuvre « d’un outil juridique contraignant pour pallier au manque de 

contraintes juridiques qui existe sur l’élimination des armes nucléaires ». L’Autriche s’est exprimée en ce 

sens dans sa déclaration finale lors de la Conférence de Vienne en 2014. En d’autres termes, il s’agit 

d’ouvrir des négociations pour un traité d’interdiction des armes nucléaires. 

Le Traité de Non-Prolifération, signé par 188 pays, s'essouffle. Le 

désarmement prévu dans l'article VI du traité est au point mort, 

notamment à cause de la mauvaise foi des pays détenteurs d’armes 

nucléaires (P5). De même, le principe de non-prolifération n'est pas 

respecté à cause des énormes investissements des pays du P5 pour la 

modernisation de leurs armes nucléaires et leur stratégie de dissuasion. 

Les compensations technologiques pour les pays qui refusent de se doter 

d'armes nucléaires ne sont pas équitables et provoquent des frustrations. 

En appelant à la bonne foi pour conduire le désarmement, une stratégie 

très lente dite de "pas à pas" a été instaurée par les pays dotés d’armes 

nucléaires. Tous les projets même lorsqu'ils ont été soutenus par une 

majorité de pays n'ont pu obtenir l'adhésion des puissances dotées. Force 

est de reconnaître que la politique des États dotés d’armes nucléaires ne considère pas comme une 

urgence un réel désarmement nucléaire, tel que prévu par l’article VI du TNP ! En réalité, ces Etats ne 

veulent en aucun cas être privés de ces armes qu’ils considèrent comme l’expression indispensable de 

leur puissance de domination. 

C'est ce qui a conduit à l'élaboration de cette nouvelle campagne basée sur les conséquences 

inhumaines d'une explosion nucléaire avec comme objectif immédiat un traité d'interdiction des armes 

nucléaires, comme il en existe pour les armes bactériologiques et chimiques. 

Où en sommes-nous ? 

A Vienne, tous ont reconnu qu'une détonation nucléaire représentait un danger incontrôlable pour 

l'humanité qu'elle soit voulue ou accidentelle. 

A Vienne, tous ont exprimé leur volonté de voir un monde débarrassé des armes nucléaires. 

Les messages d'introduction aux travaux du Directeur de la Croix Rouge, du Ministre autrichien des 

Affaires étrangères, d'un Hibakusha, du Secrétaire général de l'ONU et du Pape ont été sans équivoque! 

L'utilisation, la menace et la détention d'armes nucléaires sont à proscrire définitivement. 

A Vienne, les pays présents ont défini avec précision leur point de vue – trois groupes se distinguent : 

- 44 d'entre veulent abolir l'arme nucléaire par un traité établi très rapidement ; 

- d'autres souhaitent s'engager à mettre " tout en œuvre pour combler le vide juridique pour 

l’interdiction et l’élimination des armes nucléaires " ; 

- les derniers, enfin à la suite des États-Unis, restent fidèles à la stratégie « pas à pas » qui conduit les 

négociations au sein du TNP. 

 

 

                                                        

2 Nayarit (Mexique) et Oslo (Norvège) en 2013 et Vienne (Autriche) en 2014 
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Que conclure de tout cela? 

Succès, échec, toujours très difficile à dire ! Une chose est certaine : la prédominance des risques pour 

l'humanité dans l'approche des négociations devra accélérer le processus de désarment. 

Comment ? 

C'est sans doute la Conférence d'examen du TNP 2015 qui répondra à cette question. Elle dépendra 

bien évidemment des attitudes et des rapports de force dans les négociations. Comment les 44 pays qui 

souhaitent un traité d'interdiction vont-ils s'organiser ? Comment l'Autriche qui s'est engagée à combler 

le vide juridique va rassembler autour d'elle suffisamment d'énergie pour renforcer l'article VI du TNP ? 

Et enfin est-ce que les pays dotés vont reconnaître de bonne foi, ce que deux d'entre eux ont admis à 

Vienne, à savoir que leurs armes atomiques faisaient peser un danger incontrôlable à toute l'humanité. 

 

L'horloge de l'apocalypse, du  Bulletin of Atomic Scientists,  

a été avancée de 2 minutes en grande partie à cause des 

immenses investissements des pays détenteurs dans leur 

arsenal nucléaire.  

Il est désormais 23h57 sur cette pendule qui ne dépassera 

pas minuit.  

L’horloge de la fin du monde, ou horloge de 

l'Apocalypse (Doomsday Clock en anglais), est une horloge conceptuelle créée peu de temps après le 

début de la Guerre Froide et régulièrement mise à jour depuis 1947 par les directeurs du Bulletin des 

scientifiques atomistes de l'Université de Chicago, sur laquelle minuit représente la fin du monde. 

L'horloge utilise l'analogie du décompte vers minuit pour dénoncer le danger qui pèse sur l'humanité du 

fait des menaces nucléaires, écologiques et technologiques.  

Depuis le 22 janvier 2015, l'horloge affiche minuit moins trois (23:57). 

 

« Nous sommes sur le point d'entrer dans la 70e année de l'ère nucléaire. 

L'histoire nous a enseigné beaucoup de leçons sur les dangers inhérents aux 

armes nucléaires. Leur possession n'empêche pas les différends 

internationaux de se produire, mais elle rend les conflits plus dangereux. Le 

maintien de forces nucléaires en état d'alerte ne fournit pas la sécurité, mais 

elle augmente la probabilité d'accidents. En voulant conserver les doctrines de 

dissuasion nucléaire on ne peut pas s'opposer à  la prolifération car l'on rend les armes plus souhaitables. 

Augmenter le niveau d'armement nucléaire des pays dotés ne garantit pas la stabilité mondiale, au 

contraire il la sape. » 

Ban KI MOON, Secrétaire Général de l’ONU 

 

 

 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Apocalypse
http://fr.wikipedia.org/wiki/Langue_anglaise
http://fr.wikipedia.org/wiki/Horloge
http://fr.wikipedia.org/wiki/Concept
http://fr.wikipedia.org/wiki/Guerre_froide
http://fr.wikipedia.org/wiki/Bulletin_des_scientifiques_atomistes
http://fr.wikipedia.org/wiki/Bulletin_des_scientifiques_atomistes
http://fr.wikipedia.org/wiki/Université_de_Chicago
http://fr.wikipedia.org/wiki/Minuit
http://fr.wikipedia.org/wiki/Fin_du_monde
http://fr.wikipedia.org/wiki/Analogie
http://fr.wikipedia.org/wiki/Humanité
http://fr.wikipedia.org/wiki/Nucléaire
http://fr.wikipedia.org/wiki/Écologique
http://fr.wikipedia.org/wiki/Technologiques
http://fr.wikipedia.org/wiki/22_janvier
http://fr.wikipedia.org/wiki/Janvier_2015
http://fr.wikipedia.org/wiki/2015


La campagne pour l’abolition des armes nucléaires 

 

« Nous les peuples ...   »  Ainsi commence la Charte de l’ONU 

C’est bien dans cette perspective que le Mouvement de la paix conduit sa campagne pour mobiliser les 

françaises et les français contre les armes nucléaires. 

Après tous les travaux et débats organisés sur la question, après les initiatives de nombreux pays dont 

certains étaient détenteurs ou capables de détenir des armes atomiques, la question n’est plus de savoir 

si l’on est pour ou contre les armes atomiques, mais bien quand allons-nous nous débarrasser de ces 

engins inhumains qui paralysent les progrès de l’humanité. 

 Une campagne de tous les instants depuis 2012 

Le  Mouvement de la Paix, depuis sa création en 1948, a fait du désarmement nucléaire une priorité. 

Depuis la conférence d’examen du TNP en 2010,  un certain nombre d’actions devaient être entreprises  

sur la voie du désarmement par les états signataires dont la France. C’est en toute logique que le 

Mouvement de la Paix à fait campagne pour « encourager » le gouvernement français à œuvrer de 

bonne foi pour faire aboutir ces actions.  

- Décembre  2012: Action de soutien à la conférence d’Helsinki  relative à la création d’une ZEAN au 

Proche Orient. 

- Mars 2013: Action de soutien et délégation avec la campagne ICAN  à la conférence d’Oslo. 

- Avril 2013: Préparation du Forum  Social Mondial à Tunis. Conférence à Marseille pour une 

Méditerranée débarrassée des armes nucléaires. 

- Octobre 2013: Séminaire embarqué entre Corse et Continent pour une Méditerranée solidaire  

débarrassée des armes nucléaires. 

- Février 2014: Campagne de soutien à la conférence de Nayarit 

- Décembre 2014: Campagne de soutien et délégation à la Conférence de Vienne.  

- Printemps 2015: Campagne de soutien à la délégation française conduite par le Mouvement de la 

Paix. Ceci sans oublier notre participation aux deux PREPCOM de Genève en 2013 et New York en 

2014 mais aussi toutes les initiatives locales qui ont relayé sur tout le territoire l’exigence d’un monde 

exempt d’armes nucléaire. 

 

 La campagne ICAN 

 

 ICAN est une campagne internationale qui regroupe à ce 

jour 424 organisations partenaires établies sur 95 pays. 

Cette campagne a pour seul objectif d’obtenir un traité 

d’interdiction des armes nucléaires en suivant la même 

stratégie que pour les traités obtenus  concernant les autres 

armes de destructions massives, chimiques et biologiques. L’argument partagé étant les conséquences 

humanitaires, catastrophiques et incontrôlables d’une détonation nucléaire, qu’elle soit voulue ou 

accidentelle. 

Cette campagne se décline en France sous le label ICAN France. Elle regroupe 64 organisations. Un 

comité de pilotage en assure la coordination. 

  

 

 

http://icanfrance.org/
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La Délégation française 

Deux temps forts.  

Pouvoir être présents à New York avec 90 français pour obtenir le démantèlement des arsenaux 

nucléaires  est symbolique de l’engagement du peuple  français. 

La délégation française ne passera donc pas inaperçu. 

Le Mouvement de la Paix  s’est inscrit dans les initiatives organisées en marge du TNP avec  les ONG. 

Un grand meeting à Cooper Union le samedi 24 et une  grande manifestation le dimanche 25 ouvriront 

les débats.  Nous retrouverons nos partenaires et travaillerons avec eux à la construction d’évènements 

durant toute la semaine. 

Le lundi  27 commence la conférence  d’examen du TNP à l’ONU. Nous y serons puisque l’ensemble de 

notre délégation a obtenu l’accréditation à l’ONU. Une forme de reconnaissance non négligeable  et qui 

vérifie l’affirmation du Secrétaire Général de l’ONU, Mr Ban Ki Moon (ci-dessous) lors du meeting de 

clôture en 2010. 

 

En marge de la conférence, nous avons demandé audience à certaines diplomaties :   

Celles du P5 : Chine, USA, Royaume-Uni, Russie et bien sûr France 

La Présidence du TNP: Algérie 

Celles des pays très actifs pour le désarmement nucléaire: Afrique du Sud, Autriche, Costa Rica, 

Mexique, Norvège, Togo. 

 

Et comme en 2010, la délégation française, organisera quelques opérations destinées à souligner notre 

présence.  

 

La délégation en 2010 
  

Extrait du discours de Mr Ban Ki Moon  lors de son intervention  le 1er mai 2010  Riverside Church  
 

«  Par-dessus tout, continuez d’être la voix de la conscience. Nous débarrasserons 

le monde des armes nucléaires. Et quand nous l’aurons fait, ce sera grâce à des gens 

comme vous. Le monde vous doit sa gratitude. Merci pour vos engagements et votre 

leadership. » 
  

 

 

 

 

 

 

 
Toute la délégation à pied d’œuvre pour dénoncer 

les investissements français dans le M51 
  

 

 

 

http://afcdrp.blogspot.fr/2010/05/conference-alternative-intervention-de.html


 
 

 

 

 

 

A deux pas de Times Square, un atelier « femmes et 

paix ». A l'issue de l'atelier, échange de cadeaux et 

d'expériences. Un moment très fort d'humanité.  

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

Une belle manifestation pacifiste dans les rues de 

New York, où les français, sous la houlette du 

Mouvement de la Paix, ne sont pas passez inaperçus. 

2010 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Près de 100 françaises et français  pour 

une action spectaculaire devant l'ONU le 3 

mai 2010.  
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Le Mouvement de la Paix se mobilise partout en France 

 

Les Bouches du Rhône et PACA 

Une délégation de 74 personnes de PACA dont 70 cheminots sera conduite par Michel Dolot et Nathalie 

Gauchet et se rendra à l’ONU du 23 avril au 2 mai.  

Le 07 avril : action de sensibilisation aux dangers des armes nucléaires en gare de Nice 11h00 à 17h00 

Le 8 avril : distribution et pétitions sur le TNP, de 15 h00 à 18 h00 à Cannes, au centre-ville. 

Le 09 avril : la manifestation contre l’austérité sera un temps fort de distribution de tracts et de signature 

de pétitions pour l’abolition des armes nucléaires. Les banderoles « En marche pour la paix » et « la paix 

c’est ma culture » seront  accrochés sur le parcours de la manifestation et à un point fixe les pacifistes feront 

signer avec une table, une sono et distribueront des tracs.  

Le 16 avril : Conférence de presse  en gare de Marseille annonçant l’événement avec une action de 

sensibilisation aux dangers des armes nucléaires en gare : tract, signature de pétitions, Flash mob et repas 

New York à la cantine des cheminots. 

Le 8 et 22 avril : Distribution de tracts et campagne de signature au Cours Julien (5ème arrondissement de 

Marseille) 

Courant avril : « une soirée pour la paix » se tiendra dans le 10ème arrondissement de Marseille 

Le 24 avril, pendant la conférence, aura lieu une grande holà du désarmement nucléaire sur toute la planète 

« The Global Wave ». À Marseille, les membres du Mouvement de la Paix se rejoindront sur le Vieux Port à 

cette occasion. 

Achères, Carrières-sous-Poissy, Poissy (78) 

Le 3 avril : appels pour la pétition « Pour un Traité d’interdiction des armes nucléaires » avec les listes de 

distribution et information sur à la Fontaine St-Michel 

Le 9 avril : action de sensibilisation sur le marché de Poissy-Beauregard  

Le 10 avril : action de sensibilisation sur le marché de Carrières-sous-Poissy  

Le 11 avril : action de sensibilisation sur le marché d'Achères 

Corrèze (19) 

Le 25 avril : à Tulle, les membres du Mouvement de la Paix rencontreront le Préfet, rencontre relayée 
dans la presse locale. 

Paris (75) 
 

Le 6 mars : action de sensibilisation à la Fontaine Saint-Michel.  
 
Le 3 et le 24 avril : action de sensibilisation à la Fontaine Saint-Michel (18h30 – 20 h).  
 
Le 10 avril : interpellation devant le Ministère de la Défense, à l'initiative de la Maison de vigilance 
 

 

 



Discours prononcé par M. Peter Maurer 

Président du Comité international de la Croix-Rouge 

Conférence de Vienne sur les conséquences humanitaires des armes nucléaires 

8 Décembre 2014, Vienne, Autriche 

Il y a eu un changement fondamental dans le débat sur les armes nucléaires. Après des décennies à 

rester concentrés sur les armes nucléaires principalement en termes techniques et militaires et en tant 

que symboles de pouvoir, les États se sont finalement engagé dans une discussion souhaitée depuis  

longtemps sur les conséquences de leur utilisation pour les personnes et l'environnement, en vérité pour 

l'humanité. Des réunions intergouvernementales au cours des deux dernières années ont montré, en les 

opposants,  les conséquences catastrophiques que l'utilisation de ces armes a eues sur les habitants 

d'Hiroshima et de Nagasaki, sur la souffrance qu'ils continuent d'infliger aux survivants et leurs enfants, 

et l'absence, près de 70 ans plus tard, de toute capacité internationale adéquate pour aider les victimes 

de détonations nucléaires. Elles ont également mis en évidence les coûts humains durables des essais 

nucléaires. De nouvelles preuves scientifiques ont été avancées sur l'impact que l'utilisation même 

limitée des armes nucléaires aurait sur les températures mondiales, la production alimentaire, la santé 

publique et l'économie mondiale. À la lumière de ce qui a été appris, il est maintenant difficile de nier que 

l'impact de l'utilisation de l'arme nucléaire serait catastrophique, durable et inacceptable sur le plan 

humanitaire. 

Pour le Comité international de la Croix-Rouge (CICR), les témoignages que nous avons entendus au 

cours des dernières années ont ravivé la mémoire de la souffrance indicible que nous avons vu à 

Hiroshima et Nagasaki et de nos efforts, de concert avec la Croix-Rouge japonaise, pour aider ceux 

blessés par la chaleur, de souffle et effets radiologiques des bombes atomiques larguées sur les villes. 

Jamais nous n'aurions pu imaginer alors, que les hôpitaux de la Croix-Rouge japonaise traiteraient des 

victimes de cancer et de leucémie attribuables à la radiation des explosions atomiques - aujourd'hui, 70 

ans après l'utilisation de ces armes. 

Les informations présentées à ces réunions ont augmenté la préoccupation du CICR sur les défis 

auxquels font face les organisations humanitaires dont le devoir serait d'aider les victimes d'armes 

nucléaires. Comme je l'ai dit l'année dernière, le CICR a conclu qu'un moyen efficace d'aider une partie 

substantielle de survivants à la suite immédiate d'une explosion nucléaire, tout en protégeant 

adéquatement ceux fourniture de l'assistance, ne sont pas disponibles et pas possible au niveau 

international. Une étude plus récente mettant l'accent sur la capacité des agences de l'ONU a confirmé 

nos conclusions et renforcé notre préoccupation au sujet de l'utilisation d'une arme pour laquelle il n'y a 

pas la capacité adéquate de la réponse humanitaire internationale. 

Les conséquences humanitaires mondiales à long terme des armes  nucléaires, dont nous avons 

entendu parler lors des réunions d'Oslo et de Nayarit, soulèvent de profondes questions sur les limites 

de la guerre et de la capacité de l'espèce humaine pour prévenir les événements catastrophiques 

prévisibles. Les limites les plus universellement accepté sont contenues dans le droit international 

humanitaire. De l'avis du CICR, les informations présentées au cours des 2 dernières années a des 

implications importantes pour l'évaluation des armes nucléaires en vertu des règles fondamentales du 

droit international humanitaire et d'autres domaines du droit international. Parce que la plupart des 

informations scientifiques sur les coûts humains et les impacts environnementaux, et sur l'absence de 

capacités d'assistance adéquates n'étaient pas disponibles auparavant cette information devrait 

déclencher une réévaluation de ces armes par les États, tant en termes juridiques que politiques. 

Il a été près de sept décennies que le monde a assisté à la détonation d'une arme nucléaire dans une 

zone peuplée. Pourtant, on nous a rappelé que chaque jour nous sommes confrontés à un risque très 

réel qu'un tel événement se produise. Accidents, défaillances,  les fausses alarmes et les informations 

mal interprété ont presque conduit à la détonation des armes nucléaires à de nombreuses reprises 

depuis 1945. Étant donné que la capacité destructrice de nombreuses armes nucléaires est beaucoup 
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plus grande que ceux utilisés en 1945, les conséquences sur le plan humanitaire seraient probablement 

encore de plus grande envergure et de longue durée. Il est également inquiétant que selon les 

estimations, 1 800 ogives nucléaires demeurent sur le statut "d'alerte élevée"; prêtes  à être lancé en 

quelques minutes. 

Le fait que les armes nucléaires n'ont pas été utilisées dans un conflit armé depuis 1945 offre peu de 

garanties que le monde n'assistera pas à leurs terribles conséquences une fois de plus. 

De nombreuses mesures ont déjà été prises pour réduire les dangers posés par les armes nucléaires. Il 

ya eu une réduction significative du nombre d'ogives nucléaires possédées par les États-armés des plus 

gros stocks depuis la fin de la guerre froide. Des mesures ont également été prises augmenter la sécurité 

nucléaire et créer des zones exemptes d'armes nucléaires dans de nombreuses régions du monde. 

Toutefois, les indications que le rythme des réductions a ralenti considérablement au cours des dernières 

années et que les arsenaux sont modernisés sont très préoccupantes. 

Il reste encore beaucoup à faire pour s'assurer que ni l'humanité dans son ensemble, ni aucun pays, ni 

les générations futures  n'auront à  nouveau à subir les conséquences des armes nucléaires, que ce soit 

par l'utilisation intentionnelle, la détonation accidentelle ou les effets des essais nucléaires.  

En 2011, le Conseil des Délégués du Mouvement international de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge 

ont  fait appel à tous les États de s'assurer que les armes nucléaires ne soient plus jamais utilisées et 

d'en interdire l'utilisation en éliminant  complètement les armes nucléaires sur la base des engagements 

existants et des obligations internationales. Ce que nous avons appris au cours des trois dernières 

années a renforcé notre détermination à poursuivre ces objectifs. 

La réalisation de ces objectifs nécessitera également une action concertée par les gouvernements. Tous 

les États dotés d'armes nucléaires doivent s'acquitter de leurs engagements internationaux existants 

pour le désarmement nucléaire. Nous sommes bien conscients que ce n'est pas une tâche facile, surtout 

à la lumière des défis actuels de la sécurité internationale et le manque de confiance entre les pouvoirs. 

Il est donc de la responsabilité de tous les États d'aider à créer les conditions dans lesquelles le 

désarmement nucléaire devient possible. 

Dans le même temps, il existe un large sentiment d'urgence pour l'action: Les conséquences 

humanitaires catastrophiques que nous connaissons bien  maintenant sont trop graves pour être 

ignorées. Si nous ne parvenons pas à les prévenir, les défis actuels semble bien pâles en comparaison. 

Dans le court terme, il faut faire davantage pour respecter les engagements pour diminuer le rôle et 

l'importance des armes nucléaires dans les plans militaires, des doctrines et politiques et à réduire le 

statut opérationnel des systèmes d'armes nucléaires. Il faut aussi des mesures urgentes pour réduire le 

risque d'utilisation accidentelle des armes nucléaires. Il est également impératif que l'histoire de près de 

70 années de non-utilisation des armes nucléaires se poursuivre indéfiniment. À notre avis, la seule 

façon d'y parvenir est de consacrer la non-utilisation et l'élimination complète des armes nucléaires dans 

un accord international juridiquement contraignant. 

Les armes nucléaires sont souvent considérées comme un outil de la sécurité, en particulier pendant les 

périodes d'instabilité internationale. Mais les armes qui provoquent des  conséquences humanitaires 

catastrophiques et irréversibles ne peuvent pas sérieusement être considérées comme une  protection 

des civils ou l'humanité dans son ensemble.  

Nous savons maintenant plus que jamais que les risques sont élevés, les dangers réels. Il est temps 

pour les États, et tous ceux en mesure de les influencer, de saisir avec urgence et détermination 

l'occasion unique à portée de main pour mettre un terme à l'ère des armes nucléaires. 

 



NATIONS UNIES 

LE SECRÉTAIRE GÉNÉRAL 

MESSAGE DE LA CONFÉRENCE DE VIENNE SUR L'IMPACT HUMANITAIRE DES ARMES 

NUCLÉAIRES 

 

Vienne, le 8 Décembre 2014 

Représenté par Mme Angela Kane, Haut Représentant pour le désarmement je suis heureux d'adresser 

mes salutations à la troisième Conférence sur l'impact humanitaire des armes nucléaires. 

Je félicite le gouvernement de l'Autriche d'accueillir cet événement, qui s'appuie sur les conférences très 

fréquentées et pionnières qui se sont tenues en Norvège et au Mexique. 

Cette initiative a porté les considérations humanitaires à l'avant-garde du désarmement nucléaire. Elle a 

dynamisé la société civile et les gouvernements. Elle nous a obligés à garder à l'esprit les conséquences 

horribles qui résulteraient de l'utilisation des armes nucléaires. 

Cette perspective est essentielle pour contredire ceux qui considèrent les armes nucléaires comme une 

réponse rationnelle à des tensions internationales croissantes ou comme un symbole de prestige 

national. Il souligne l'absurdité d'alimenter des fonds pour moderniser les moyens de notre destruction 

mutuelle alors que nous ne parvenons pas à relever les défis posés par la pauvreté, le changement 

climatique, l'extrémisme et l'accumulation déstabilisatrice des armes classiques. 

Nous sommes sur le point d'entrer dans la 70e année de l'ère nucléaire. L'histoire nous a enseigné 

beaucoup de leçons sur les dangers inhérents aux armes nucléaires. Leur possession n'empêche pas 

les différends internationaux de se produire, mais elle rend les conflits plus dangereux. Le maintien de 

forces nucléaires en état d'alerte ne fournit pas la sécurité, mais elle augmente la probabilité d'accidents. 

En voulant conserver les doctrines de dissuasion nucléaire on ne peut pas s'opposer à  la prolifération 

car l'on rend les armes plus souhaitables. Augmenter le niveau d'armement nucléaire des pays dotés  ne 

garantit pas la stabilité mondiale, au contraire il la sape. 

Ces conférences ont approfondi notre connaissance des risques de l'utilisation et de l'incapacité 

fondamentale de notre système de réponse d'urgence pour y faire face. Plus nous comprenons les 

conséquences humanitaires, plus il devient clair que nous devons poursuivre le désarmement comme 

un impératif urgent. 

Aucun pays ne conteste l'opportunité de parvenir à un monde exempt d'armes nucléaires. 

Après tout, c'était le tout premier objectif identifié par l'assemblée  générale des Nations Unies 

 L'acceptation universelle de cet objectif a conduit la Cour internationale de Justice à déterminer que 

l'obligation de désarmement transcende tous les traités  et est une exigence en vertu du droit 

international coutumier. J'espère que tous les participants repartent de Vienne  avec une nouvelle volonté 

de poursuivre des mesures efficaces pour la réalisation du désarmement nucléaire. 

Accepter s'il vous plaît mes meilleurs vœux de succès pour cette conférence. 
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A Son Excellence M. Sebastian Kurz 

Ministre fédéral de l'Europe, de l'intégration et des Affaires étrangères de la République 

d'Autriche, Président de la Conférence sur l'impact humanitaire des armes nucléaires 

Je suis heureux de vous saluer, Monsieur le Président, et tous les représentants de diverses nations et 

des organisations internationales, ainsi que la société civile, qui participent à la Conférence de Vienne 

sur l'impact humanitaire des armes nucléaires. 

Les armes nucléaires sont un problème mondial, qui affecte toutes les nations, et qui ont un impact sur 

les générations futures et la planète qui est notre foyer. Une éthique globale est nécessaire si nous 

voulons réduire la menace nucléaire et travailler vers le désarmement nucléaire. Maintenant, plus que 

jamais, l'interdépendance technologique, sociale et politique appelle de toute urgence d'une éthique de 

la solidarité (cf. Jean-Paul II, Sollicitudo rei socialis, 38), qui encourage les peuples à travailler ensemble 

pour un monde plus sûr et un avenir qui est de plus en plus enracinée dans les valeurs morales et la 

responsabilité à l'échelle mondiale. 

Les conséquences humanitaires des armes nucléaires sont prévisibles et planétaire. Bien que l'accent 

soit souvent mis sur le potentiel des armes nucléaires pour le meurtre de masse, plus d'attention doit 

être donnée à la souffrance inutile causée par leur utilisation. Les codes militaires et le droit international, 

entre autres, ont longtemps interdits l'infliction des souffrances inutiles. 

Si une telle souffrance est interdite dans la conduite de la guerre conventionnelle, il devrait alors encore 

plus être interdit dans un conflit nucléaire. Il ya ceux parmi nous qui sont victimes de ces armes; ils nous 

mettent en garde de ne pas commettre les mêmes erreurs irréparables qui ont décimé les populations 

et la création. J'offre mes salutations chaleureuses à l'Hibakusha, ainsi que les autres victimes des essais 

d'armes nucléaires qui sont présents à cette réunion. J'encourage tous à être des voix prophétiques, en 

appelant la famille humaine à une appréciation plus profonde de la beauté, l'amour, la coopération et la 

fraternité, alors qu'en rappelant au monde les risques d'armes nucléaires qui ont le potentiel de nous 

détruire et de détruire la civilisation. 

La dissuasion nucléaire et la menace de destruction mutuelle assurée ne peuvent pas constituer la base 

d'une éthique de la fraternité et de la coexistence pacifique entre les peuples et les Etats. Les jeunes 

d'aujourd'hui et de l'avenir méritent beaucoup plus. Ils méritent un ordre mondial pacifique fondé sur 

l'unité de la famille humaine, fondée sur le respect, la coopération, la solidarité et la compassion. Le 

moment est venu pour combattre la logique de la peur avec l'éthique de la responsabilité, et ainsi de 

favoriser un climat de confiance et de dialogue sincère. 

Les dépenses consacrées aux armes nucléaires dilapident la richesse des nations. La priorisation de 

ces dépenses est une erreur et une mauvaise allocation des ressources qui seraient beaucoup mieux 

investies dans les domaines du développement humain intégral, l'éducation, la santé et la lutte contre 

l'extrême pauvreté. Lorsque ces ressources sont gaspillées, les pauvres et les faibles qui vivent en marge 

de la société paient le prix. 



L'envie de la paix, la sécurité et la stabilité est une des désirs les plus profonds du cœur humain. Cela 

est enraciné dans le Créateur qui fait toutes les personnes membres de l'unique famille humaine. Ce 

désir ne peut jamais être satisfait par moyens uniquement militaires, et encore moins la possession 

d'armes nucléaires et autres armes de destruction massive. La paix « ne se réduit pas seulement à 

maintenir un équilibre du pouvoir entre les ennemis; ni n'est provoquée par la dictature » (Gaudium et 

Spes, 78). La paix doit être construite sur la justice, le développement socio-économique, la liberté, le 

respect des droits humains fondamentaux, la participation de tous dans les affaires publiques et la 

construction de la confiance entre les peuples. Le Pape Paul VI a déclaré dans ce succinctement dans 

son encyclique Populorum Progressio: «Le développement est le nouveau nom de la paix". Il nous 

incombe d'adopter des mesures concrètes qui favorisent la paix et la sécurité, tout en restant toujours 

au courant de la limitation des approches à courte vue des problèmes de sécurité nationale et 

internationale. Nous devons être profondément engagés à renforcer la confiance mutuelle, pour que par 

cette fiducie paix véritable et durable entre les nations peut être établie (cf. Jean XXIII, Pacem in Terris, 

113). 

Dans le contexte de cette Conférence, je tiens à encourager le dialogue sincère et ouvert entre les parties 

internes à chaque Etat nucléaire, entre les différents États nucléaires, et entre les Etats nucléaires et les 

États non nucléaires. Ce dialogue doit être inclusive, impliquant des organisations internationales, les 

communautés religieuses et la société civile, et orienté vers le bien commun et non pas la protection des 

intérêts acquis. "Un monde sans armes nucléaires» est un objectif partagé par toutes les nations et repris 

par les dirigeants du monde, ainsi que l'aspiration de millions d'hommes et de femmes. L'avenir et la 

survie de la famille humaine dépend sur le déplacement au-delà de cet idéal et d'assurer que cela devient 

une réalité. 

Je suis convaincu que la volonté de paix et de fraternité, planté profondément dans le cœur humain, 

portera ses fruits d'une manière concrète pour assurer que les armes nucléaires sont interdites une fois 

pour toutes, au bénéfice de notre foyer commun. La sécurité de notre propre avenir dépend de la garantie 

de la sécurité pacifique des autres, car si la paix, la sécurité et la stabilité ne sont pas établis à l'échelle 

mondiale, ils ne seront pas appréciés par tous. Individuellement et collectivement, nous sommes 

responsables pour le bien-être de nos frères et sœurs dans le présent et dans l'avenir. C’est mon grand 

espoir que cette responsabilité informera nos efforts en faveur du désarmement nucléaire, parce q'un 

monde sans armes nucléaires est vraiment possible. 

 

Du Vatican le 7 décembre 2014, 

Le Pape Francis 
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L'engagement de l'Autriche 

Intervention de Sebastian Kurz, 

Ministre fédéral autrichien pour l'Europe à la Conférence de Vienne 

Texte présenté par Alexander Kmentt en conclusion de la Conférence de Vienne sur l’impact humanitaire 

des armes nucléaires, 9 décembre 2014. Traduit de l’anglais par Silene Theobald. 

Ayant accueilli et présidé la Conférence de Vienne sur l’impact humanitaire des armes nucléaires du 8 

et 9 décembre 2014 et à la lumière des faits importants et des conclusions qui ont été présentés aux 

conférences internationales à Oslo, Nayarit et Vienne, l’Autriche, s’exprimant uniquement en son nom et 

sans engager aucun autre participant, désire aller au-delà du résumé lu précédemment. Après un 

examen attentif des preuves, l’Autriche est arrivée aux conclusions inéluctables suivantes et s’engage à 

aller de l’avant en leur donnant suite, avec les parties intéressées, dans les instances disponibles, y 

compris dans le contexte du TNP et de sa prochaine Conférence d’examen de 2015 : 

Consciente des souffrances inacceptables subies par les victimes d’explosions d’armes nucléaires et 

d’essais nucléaires et reconnaissant qu’une réponse adéquate aux besoins et aux droits des victimes 

n’a pas encore été fournie, 

Comprenant que les conséquences immédiates, à moyen et à long terme, de l’explosion d’une arme 

nucléaire sont beaucoup plus graves que ce que nous pensions autrefois et ne seront pas circonscrites 

aux frontières mais auront un effet régional ou même mondial, menaçant potentiellement la survie de 

l’humanité, 

Reconnaissant la complexité et la corrélation entre ces conséquences sur la santé, l’environnement, les 

infrastructures, la sécurité alimentaire, le climat, le développement, la cohésion sociale et l’économie 

mondiale qui sont systémiques et potentiellement irréversibles, 

Consciente que le risque d’explosion d’une arme nucléaire est bien plus grand que ce que l’on pensait 

auparavant et, de fait, augmente avec la prolifération croissante, l’abaissement du seuil technique de la 

capacité de production d’armes nucléaires, la modernisation des arsenaux nucléaires des États dotés 

d’armes nucléaires en cours et le rôle qui est accordé aux armes nucléaires dans les doctrines nucléaires 

des États qui les possèdent, 

Consciente du fait que le risque d’utilisation des armes nucléaires et les conséquences inacceptables 

qui y sont liées pourront uniquement être évités quand toutes les armes nucléaires seront éliminées, 

Soulignant que les conséquences de l’explosion d’une arme nucléaire et les risques liés aux armes 

nucléaires concernent la sécurité de toute l’humanité et que tous les États partagent la responsabilité 

d’empêcher toute utilisation d’armes nucléaires, 

Soulignant que l’ampleur des conséquences de l’explosion d’une arme nucléaire et les risques qui y sont 

associés soulèvent des questions morales et éthiques profondes qui vont au-delà des débats sur la 

légalité des armes nucléaires, 

Consciente qu’aucune réponse adéquate nationale ou internationale capable de répondre aux 

souffrances humaines et aux souffrances humanitaires qui résulteraient de l’explosion d’une arme 

nucléaire dans une zone peuplée n’existe, et qu’il est peu probable qu’une telle capacité existe un jour, 

Affirmant qu’il est dans l’intérêt de la survie même de l’humanité que les armes nucléaires ne soient plus 

jamais utilisées, quelles que soient les circonstances, 

Réitérant le rôle crucial que jouent les organisations internationales, les organismes de l’ONU concernés, 

le Mouvement de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge, les représentants élus, les  



 

 

universitaires et la société civile pour faire avancer l’objectif commun d’un monde sans armes nucléaires, 

L’Autriche considère qu’il est de sa responsabilité et par conséquent s’engage à présenter les 

discussions fondées sur des faits, les conclusions et les preuves incontestables de la Conférence de 

Vienne, qui s’appuie sur les conférences précédentes d’Oslo et de Nayarit, au sein de toutes les 

instances pertinentes, et particulièrement à la Conférence d’examen du TNP de 2015 et dans le cadre 

de l’ONU, puisqu’elles devraient être au centre de toutes les délibérations, obligations et engagements 

en matière de désarmement nucléaire, 

L’Autriche s’engage à poursuivre l’impératif de la sécurité humaine pour tous et à promouvoir la 

protection des civils face aux risques induis par les armes nucléaires, 

L’Autriche appelle tous les États parties au TNP à renouveler leur engagement pour l’urgence et la pleine 

mise en œuvre des obligations existantes en vertu de l’Article VI, et à cette fin, à identifier et à prendre 

des mesures efficaces pour combler le vide juridique pour l’interdiction et l’élimination des armes 

nucléaires et l’Autriche s’engage à coopérer avec toutes les parties prenantes pour atteindre cet objectif, 

L’Autriche appelle tous les États dotés d’armes nucléaires à prendre des mesures provisoires concrètes 

pour réduire le risque d’explosions d’armes nucléaires, y compris réduire l’état opérationnel des armes 

nucléaires, retirer les armes nucléaires déployées pour les stocker, diminuer le rôle des armes nucléaires 

dans les doctrines militaires et des réductions rapides de tous les types d’armes nucléaires, 

L’Autriche s’engage à coopérer avec toutes les parties prenantes pertinentes, États, Organisations 

Internationales, le Mouvement International de la Croix-Rouge et du Croissant-Rouge, parlementaires et 

société civile, afin de stigmatiser, d’interdire et d’éliminer les armes nucléaires, à la lumière de leurs 

conséquences humanitaires inacceptables et des risques qui y sont associés. 
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Les liens utiles 

http://www.bmeia.gv.at/en/european-foreign-policy/disarmament/weapons-of-mass-destruction/nuclear-

weapons-and-nuclear-terrorism/vienna-conference-on-the-humanitarian-impact-of-nuclear-weapons/  

Note d'Analyse : 3e conférence sur l’impact humanitaire des armes nucléaires, un nouveau cycle 
d’actions 
http://www.grip.org/fr/node/1591 
 
Eclairage 1 - Dissuasion nucléaire : l'obstination française 
http://www.grip.org/fr/node/1563 
 
Eclairage 2 - La France et sa Bombe 
http://www.grip.org/fr/node/1593 
 
ICAN France : http://icanfrance.org/ 
 
ICAN International: http://fr.icanw.org/ 
 
Le blog de la délégation du Mouvement de la Paix à NY 2015 : 
https://sites.google.com/site/pacifistespacaany/ 
 

Le Mouvement de la Paix :  
www.mvtpaix.org  
 
  

http://www.bmeia.gv.at/en/european-foreign-policy/disarmament/weapons-of-mass-destruction/nuclear-weapons-and-nuclear-terrorism/vienna-conference-on-the-humanitarian-impact-of-nuclear-weapons/
http://www.bmeia.gv.at/en/european-foreign-policy/disarmament/weapons-of-mass-destruction/nuclear-weapons-and-nuclear-terrorism/vienna-conference-on-the-humanitarian-impact-of-nuclear-weapons/
http://www.grip.org/fr/node/1591
http://www.grip.org/fr/node/1563
http://www.grip.org/fr/node/1593
http://icanfrance.org/
http://fr.icanw.org/
https://sites.google.com/site/pacifistespacaany/
http://www.mvtpaix.org/


 

 

 

 

 

Se débarrasser des armes nucléaires,  

c’est maintenant ! 
 


